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Histoire de famille

Il
faut être Suisse ou Américain, et de préférence les deux à la fois

pour réaliser ce genre de choses. Imaginez une famille de

l'Oberland bernois qui a commencé d'émigrer un peu partout dans
le monde. Imaginez la ferme du premier ancêtre, arrivé au début du
XVH8me siècle dans ce qui n'était pas encore les Etats-Unis mais la

Nouvelle-Angleterre, transformée en musée familial et rural. Imaginez
une Fondation créée pour rechercher les membres de la famille essai-
més en Australie, Nouvelle-Zélande, Scandinavie, Europe centrale,
France... avec des noms parfois adaptés à la langue nationale de la

seconde patrie : Tritten (c'est eux) devenant Tritène, Tritt, ou encore
Tritson. Et voyez tout ce monde se retrouver à l'occasion de voyages
organisés par l'Agence américaine qui porte leur nom d'origine, avec
tee-shirts et sacs de voyage personnalisés. On a aussi un journal
familial avec articles sur tel ou tel "héros" de la descendance et
questionnaire offrant un prix à celui qui découvrira au Béloutchistan ou

ailleurs, un descendant encore inconnu de ces Suisses de l'étranger
qui prirent un jour leur bâton pour aller chercher fortune ailleurs.
Existe-t-il pareille aventure parmi nos lecteurs Ecrivez-nous, nous
publierons vos lettres.

Pour ceux qui se souviennent... et n'oublient pas, car notre chance, à

nous Suisses, est que l'origine des familles ne s'est jamais perdue au
hasard des guerres et des révolutions et que les actes familiaux,
conservés dans les communes, n'ont jamais été détruits depuis des

siècles.
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Lexique du parler

Par Pierre Jonneret

A toute bise (loc.) à toute vitesse.

Auxgoûts (n.m.) s'emploie au
pluriel pour désigner les herbes,
épices et autres ingrédients
destinés à donner du goût aux
préparations culinaires, il met trop
d'auxgoûts dans son mironton.

Bonne main (n.f.) pourboire.
S'emploie le plus souvent lorsqu'il

s'agit d'un pourboire donné
dans un café, un restaurant, une
auberge.

Colonnes (n.f.) s'emploie au
pluriel pour désigner les
pompes à essence d'une
station-service.

Cornet (n.m.) sac en papier,
maintenant en plastique, que
l'on utilise pour rapporter les
marchandises de chez l'épicier
ou du supermarché. Autrefois,
l'épicier roulait sur le poing un
"cornet" de papier journal pour
vous envelopper la salade.

Déjeuner (n.m.) petit-déjeuner.
Dîner : déjeuner. Souper :

dîner.

Faire beau voir (loc.) jeter la
poudre aux yeux.

Jouer (v.i.) ce verbe s'emploie
en Suisse romande pour dire
que quelque chose marche ou
va marcher. Ça ne joue pas, ça
va jouer, ça a juste joué. Se dit
également outre-Jura, mais
moins fréquemment.

Malhonnête (adj.) mal élevé.

Petchoret (n.m.) sarcloir, binette.

Pour "pied de goret".

Raffiner (v.i.) parler avec
affectation.

Sommelière (n.f.) serveuse de
café ou de restaurant. En

France, le sommelier, oenologue

distingué, ne se rencontre
que dans les grands établissements.

Tandis la bise (loc.) à profusion,
en grande quantité. Veut signifier
sans doute autant que la bise,
vent violent, peut en semer.

Vigousse (adj.) vif, efficace.
Notre serveuse n'est pas bien
vigousse : elle nous fait
attendre.
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